
Rando des huîtres, samedi 15 décembre 2018 
 

Nous nous sommes levés avec les poules, il faisait un temps de chien 
doublé d’un froid de canard. Pourtant, personne ne nous a posé de lapin, les 
bourricots ont pris le taureau par les cornes pour monter le barnum. Le 
grouillot, connu comme le loup blanc avait mis son caractère de cochon de 
côté et assurait la sécurité. 

Le départ fût donné alors qu’il pleuvait comme vache qui pisse. Il 
fallait un œil de lynx pour se diriger sous la pluie. Mais tous les rameurs 
étaient gais comme des pinsons. 

Au retour, ils étaient contents de revenir sur le plancher des vaches, 
ils avaient une faim de loup. 

Notre président, fier comme un paon, remerciait les participants. 
Même notre tête de linotte (son prénom commence par un G) en était 
muette comme une carpe. 

Le lendemain, Zonzon avait une fièvre de cheval et a dormi comme un 
loir toute la journée. Mais il faut que je m’arrête de vous faire avaler des 
couleuvres, vous allez finir par croire que j’ai une araignée dans le plafond. 

 
 

 


